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AVERTISSEMENT, 

Dans  une  eirconflance  ou  tout  le 
monde  s’emprelTe  de  recueillir  des  no- 
tions fur  les  Etats  - Généraux,  nous 
avons  cru  devoir  fournir  au  Public 
les  moyens  faciles  de  jouir  des  rich elles 
qu’offre  en  ce  genre  l’Hiftoire  julfemenc 
efimée  de  MM.  l’Abbé  Velly  & Vil- 
laret,  & dont  le  mérite  eO:  foutenu  Ci 
avantageufement  par  M.  l’AbbéGarnier, 

M.  l’Abbé  Velly  n’a  fait  qu’efîleu- 
rer  la  matière  , en  fe  bornant  à citer 
fous  la  date  de  la  convocation  des  trois 
Ordres  de  l’Etat , en  1302,  par  Phi- 
lippe le  Bel , les  fentimens  de  Savaroii  , 
de  Joachim-le  Grand,  & de  Pafquier, 
fur  l’origine  des  Etats- Généraux , ôi  les 
objets  de  leurs  délibérations. 

Mais  M.  de  Vülaret,  dans  fa  Dif- 
fert.tion  fur  la  véritable  origine  des*  Sous  l’an 
anciennes  Aiïemblées  générales,  leur  ^355- 
autorité  primitive , leur  décadence,  leur 
extinaion , &:  leur  rétabÜfîément  par  ' 
Philippe  le-Bel-,  M.  l’Abbé  Garnier, 
dans  les  détails  où'  il  eft  entré  fur  les 
formes  principales  obfervées  dans  trois 
de  nos  plus  célébrés  Etats  Généraux 
ne  laiTtnt  prcfque  rien  à défrer  pour  fe  1560  & 
former  une  jufte  idée  de  leur  nature,  de 
lem  durée,  ^ des  formes  principales 
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qui  y ont  été  obfervéesi  & l’on  doit  y 
avoir  d autant  plus  de  confiance , que 
tous  ces  détails  font  puifés  dans  les  pro- 
cès-verbaux mêmes  des  Alïemblées. 

Il  paroîr  déjà  plufîeurs  brochures  fur 
j^s  Etats-Généraux  , fur  les  formes  &C 
l^s  caufes  de  leur  convocation  , & fur 
les  principales  circon (lances  qui  les 
Gnt  caraétéiifés.  Nous  nous  Tommes 
apperçus^  qu’on  iTa  fait  que  copier  les 
extraits  rédigés  par  MM.  Villaret  & Gar- 
nier 5 Sc  comme  il  arrive  pour  l’or- 
dinaire dans  des  ouvrages  de  circonflan- 
ces , on  y a tronqué , altéré  même 
quelquefois  les  principaux  faits.  Pour 
mettre  uii  frein  à ces  incurfîons 
littéraires  fur  nos  propriétés  , nous 
avons  engagé  Thomme  de  lettres  (i), 
qui  s eff  chargé  de  la  Table  générale 
des  matières  de  notre  Hifloire  , à nous 
cornmuniquer  l’article  des  Ecats-Gèné^ 
raux^  tel  qu’il  fe  dil'pofoit  à le  donner 
a 1 impredîon , &:  nous  nous  empreffons 
de  l’offrir  à ceux  qui  ont  cette  Hiftoire, 
pour  leur  indiquer  à-la-fois  les  fources 
où  ils  peuvent  puifer  des  notions  auffi 
claires  qu’étendues  fur  un  des  points 

^ (i)  M.  Rondonncau  de  la  Mocte  , auteur  de 
VEjffai  Hijîorique  fur  VHôtel  - Dieu  de  Paris, 
depuis  fa  fondation  jufqu’à  nos  jours,  & des  Motifs 
& rcfultats  des  Affemblées  nationales  , Etats-Gé^ 
néraux  & A ffemhlécs  des  hlotahles  , depuis  PharO.^ 
mend  jvfqu'a  Louis  XIII.  Ces  deux  ouvrages  fe 
v&adenç  chez  Ny vn  (’aîné  Fils , ^ ue  du  Jardinet/ 
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les  plus  intéreffans  de  l’Hiftoire  Na- 
tionale (2) , Sc  en  même  temps  pour 
fe  former  une  idée  de  l’exécution  de  la 
Table  générale  des  matières , que  nous 
efperons  faire  paroitre  dans  les  pre- 
miers mois  de  1785. 

Cette  1 able  étoit  devenue  indifpen- 
fable  apres  une  fuite  de  30  volumes. 
Nous  nous  flattons  de  remplir  le  vœu 
general  du  Public , en  lui  annonçant 
que  cet  Ouvrage  fera  moins  une  Ta- 
ble des  matières,  qu’un  petit  Di(5fion- 
naire  hiflorique,  généalogique  & géo- 
graphique de  France  j 1°.  par  la  ma- 
niéré dont  tous  les  articles  font  trai- 
tesj  2°.  par  les  dates  mifes  en  marge 
vis-à-vis  les  faits  j 3^  par  l’attention  que 
1 Auteur  a eiie^  de  marquer  à farticle 
de  tous  les  perfonnages  célébrés,  leurs 
noms , furnoms  & qualités  , leur  naif- 
fance , leur  mort , qui  ne  font  quel- 
quefois pas  ^dans  le  texte  j 4°.  par 
1 indication  du  n'’.  des  portraits  de 
ces  perfonnages,  dont  nous  avons 
fait  une  colledion  ÿ Sc  par  celle  de 
la  vraie  pofltion  des  Royaumes  , Pro- 

(2)  Comme  notre  hifioire  ne  va  que  jufqu’en 
*56^  , nous  avons  cru  devoir  indiquer  ci  - après  à 
ceux  qui  défireroient  acquérir  des  connoinTan- 
ces  plus  que  fuperScielles  fur  les  Etats  de 
■3  57é  , I 88  & itii4  , quelques  Procès-verbaux  ma* 
nuferics  de  ces  Etats  , & les  numéros  fous  lefquels 
on  les  trouve  dans  les  Bibliothèques  du  Roi  à de 
S.  Germain-des-Prés, 
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vinces,  Viiles , Bourgs  & Villages , fur 
les  Carres  de  l’Atlas  que  nous  avons 
annoncé  l’année  dernière , & qui  fait 
une  fuire  aulîi  curieufe  qu’inféparable 
de  notre  Hidoire. 

L’Aureur  détaillera  dans  un  Avertif- 
fement  préliminaire  la  méthode  qu’il 
a adoptée  pour  la  rédaction  des  difFé- 
xentes  matières.  Nous  nous  bornerons 
ici  à prévenir  nos  Soufcripteurs  , qu’elle 
eft  conforme  à celle  que  M.  Rondera 
fuivie  dans  fa  Table  des  matières , d 
généralement  eftimée  , de  î’Hidoire  Ec- 
eléfiaftique  de  Fleury  5c  un  pareil 
modèle  ne  peut  que  donner  une  idée 
avantageule  de  Ton  exécution. 

Le  pian  vade  de  cette  Table  des  ma- 
tières nous  a forcés  d’en  faire  3 volu- 
mes pour  l’Edition  in-12  : mais  elle 
M’en  formera  qu’un  pour  l’Edition  in-4®. 


PRÉCIS  PIÎSTORIQUE 

DES 

ETATS-GENÉRAUX, 


Dont  il  ejtfaiî  mention  dans  {‘Hiflolre 
de  France  de  MM.  V E LL  r ^ 
VlLLARBT  ET  GARNIE  R, 


N.  B.  Les  indications  qui  font  entre  Pa- 
renthefe  fe  rapportent  à PEdition  in~âf. 


I^tàts-GénÉraux  ( les  ),  AfTemblées 
convoquées  par  le  Roi , & compofees  des 
Députés  des  trois  Ordres  du  R.oyaume  , 
élus  librement  dans  tous  les  Bailliages  & 
Sénéchauffées  de  la  France  : opinion  de 
M.  l’Abbé  Velly  fur  leur  origine,  les 
objets  de  leurs  délibérations,  le  droit 
de  les  convoquer  , ÎÎI  , 96.  (II,  }. 

Philippe  IV,  dit  le  Bel  ^ les  convo- 
que à Paris,  à l’occalion  de  fes  démêlés 
avec  le  Pape  Boniface  VIII  , VII  , 194. 
( IV,  107  ).  Recherches  hiftoriques  de 
ÀI.  Villaret  fur  l’origine  des  Etats  Sc 
leur  formation  , avec  un  expofé  des  fen- 
«mens  de  Savaron  , de  Joachim-Ie-Grand  ► 
Ai7 


Années  dé 
leur  convo- 
cation , &: 
jours  de 
leur  ouvert 
ture. 


1302. 
10  avril.. 
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— & de  PafquierjVII,  1 95  .(IV,  io8 ) . Marques 

1302..  d’attachement  que  les  trois  Ordres  don- 
îïo  avril,  tient  à Philippe-Ze  ^^e/,  & preuves  de  leur 
zele  dans  la  réfoliition  qu’ils  prennent 
contre  les  prétentions  de  Boniface  VIII , 
«.04.  ( fil).  Précis  des  lettres  qu’ils  écri- 
vent féparément  à ce  Pontife  & aux  Car- 
dinaux , & réponfes  qu’ils  en  reçoivent  , 

209.  ( 1 15  ). 

1303*  Nouvelle  convocation  des  Etats  - Gé- 
13  juin.  néraux  à Paris  , contre  les  entreprifes  de 
Boniface  VIII  , VII,  246.  (IV.  i3>'  ). 
Adhéfion  des  trois  Ordres  à l’appel  du 
Roi  au  Pape  8i  au  Concile  futurs , 25 1 & 
fuiv.  ( 138  & fuiv.  ). 

"1312.  Philippe  IV  convoque  los  Etats  à Tours 
mai.  pour  prononcer  définitivement  l’extinc- 
tion de  l’Ordre  des  Templiers , VII, 427..- 
(IV,  233).  « ^ ^ 

1328.  Etate-Généraux  font  alTemblés  à 

Paris  , pour  confirmer  les  prétentions  de 
Philippe  Vi  , dit  de  Valois  , à la  Cou- 
ronne , & en  exclure  Edouard  III  , VIII, 
i85  & fuiv.  ( IV  , 377  ^ fuiv.  ).  Beau- 
coup d’PIifloriens  ne  donnent  point  le 
nom  à^Etats  - Généraux  à cette  AfTem- 
blée. 

lean  II  afTemble  les  Etats  à Paris  pour~ 
2,  décemb.  obtenir  les  fonds  néceffaires  à la  conti- 
nuation de  la  guerre  contre  les  Anglois, 
IX,  1*15.  ( V,  64).  DiiTertaîion  dans  la- 
quelle M.  de  Villaret  remonte  à l’ori- 
gine des  AfTemblées  nationales,  & déter- 
mine leur  plus  ou  moins  d’autorité  , 1 17. 
(65).  Pourquoi  elles  ceffèrent  d’être  en 
vigueur  fous  les  Maires  du  Palais  , 1 18. 

( 66  ).  Quel  pouvoir  étendu  Charlemagne 


DES  Etat  s-G  é n é r a u x.  § 

îeiiravoit  donné,  ÏX,  119.  (V.  66).  Pour- 
quoi  Louis  le  Débonnaire  & fes  Succef-  ^355* 
Leurs  cefTèrent  de  les  convoquer  aull»  fré- 
quemment que  Charlemagne,  & comment 
cette  ceffation  fut  la  perte  de  la  race 
Carlovingtenne.  120.  ( 67;.  Dans  quelles 
vues  Hugues  Capet  & Les  SuccefTeurs  né- 
gligèrent de  les  rétablir  > i%i.{Ihid). 

Par  quelles  circondances  elles  devinrent 
plus  fréquentes  & plus  régulières , 12^. 

( 68  ).  Pourquoi  les  Provinces  réunies 
anciennement  à la  Couronne  , n’ont  point 
euJ’Etats  particuliers,  tandis  que  le  Lan-  . 
guèdoc , la  Provence  , le  Dauphiné  , la 
Bourgogne,  la  Bretagne  , la  Flandre  & 
l’Artois  , ont  conferyé  les  leurs  , 1 24. 

( 69  ).  Dans  quelles  occafions  fe  tenoient 
ces  Affembîées , & à que  lie  époque  le 
Tiers-Etat  y fut  convoqué,  125.  (69). 

Comment  il  parvint  à avoir  la  principale 
'influence  dans  les  délibérations,  126.(70), 

Après  ces  notions  Préliminaires,  on 
voit  que  l’oiiverture  de>  l’AfTemblée  fe 
fait  dans  la  Grand’Chambre  du  Parle- 
ment , 129.  '-(  y;!  ).  Précis  de  la  harangue 
du  Chan'C.elîei'f,  & des  Difeours-ïdes  Ora- 
teurs des  . trois  Ordres  , ihid.  { Ibid  ). 
Convention  entre  les  trois  Ordres  , qui 
fixe,  à la  première  féance,  l’autorité  de 
l’AfTemblée  , 130.  ( 71  ).  Tîs  établîTene 
uns  gabelle  fur  le  fel  , & une  imnofition 
de  8 deniers  pour  livre  fur  routes  les 
chofes  vendues  , fans  exemption  de  per- 
fonne  , pas  même  ’du  Roi  & fe  réfer- 
'vent  le  choix  ede  ceux  qui  dévoient  la 
lever  & l’adminilfrer  , ijj.  Som- 

3R).aire  de  l’ordonnance  rendue  en  confé-  28  décem. 
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to  Précis  historiqite 
quence  de  la  délibération  unanime  de 
PAiTemblée  , concernant  la  levée  & la 
répartition  des  nouvelles  impofitions,  & 
la  réforme  des  abus  de  certaines  parties 
de  i’adminiffration,  & particuliérement  des 
finances,  IX,  i33&fuiv.  (V, 7:?  & fiiiv.). 

Les  Etats  fe  ralTemblent  à Paris  pour 
examiner  le  produit  de  Pimpofition  *,  8t 
le  trouvant  inTufiifant  , ils  confcntent  à 
une  c ..pitatîon  générale  proportionnée  à la 
valeur  des  biens  ,•  IX  , 147.  (V,  8a  ). 

Le  Dauphin  (depuis  Charles  V)  con- 
voque les  Etats  à Paris , après  la  perte 
de  la  bataille  de  Poitiers  , IX  , 196. 
(V,  108).  L^ouverture  fe  fait  dans  la 
Grand’Chambre  du  Parlement , & la  pre- 
mière délibération  eft  de  reconnoître  Tau- 
torité  du  Dauphin  , comme  Lieutenant  du 
Royaume,  196  & 197.  ( Ibid).  Ce  qu’on< 
doit  penfer  du  prétendu  refus  que  les 
trois  Ordres  firent  de  lui  donner  le  titre 
de  Régent , 197.  ( 109).  Difp'ôfitions  des 
Députés  peu  convenables  à la  fituatiôn 
fâcheufe  de  FEtat,  i98'&  199.  ( 109  8C' 
110).  Caufé  du  difcrédit,  de  la  Nob-lèfle  ,, 
& de  la  prépondérance  du  -Tiers-Etat , 
2,00.  ( lio  & iii  ).  Précis: de  la  haran- 
gue du  Chancelier  ( Pierre  de  laForeft  ) 
à Fouverture,  & de  la  réponfe  des  Ora- 
teurs des  trois  Ordres  , FArchevêque  de 
Reims  ,,  le  Duc  d’Orléans  frère  du  Roi  y 
& le- Prévôt  des  Marchands  de*  Paris  , 
aoi.  ^ 1 1 1 ).  Les  trois-  Ordres -s’affem- 
blent  féparément.  aüx  Cordeliers,  .&^re- 
fufent  d’admettre  à leurs  conférences  les. 
gens,  dû;.  Confeil  nommés  pour  y afiif-- 
P,  2,^2,,.  {Ibid  ).  Sur  800  perfonnes ,, 


D E s E T A T S-G  É N É R A-U  X.  Il 
dont  l’Afiembiée  étoit  compofée  , on  en  — - — «» 
choilit  50  tirées  des  trois  Ordres  pour  135^* 
rédiger  les  cahiers  , & en  faire  le  rapport  o6i:obre4 
à l’AfTemblée  générale,  ÎX,  202.  (V^  1 12), 

Forme  de  la  communication  des  princi- 
paux articles  au  Dauphin  , & condition 
fingüliere  que  les  Etats  lui  impofent  , 

2.02.  ( ).  Leurs  plaintes  contre  vingt- 

deux  chefs  de  Eadminiffration  dont  ils 
exigent  la  deftitution  , 203  , 204.  ( lia  ^ 

113).  Leurs  propofitions  concernant  la 
formation  d’un  nouveau  Confeil , la  mon- 
noie , & la  libercé  du  Roi  de  Navarre 
( Charles  II  , dit  le  Mauvais  ) , déter- 
minent le  Dauphin  à rompre  EAiTemblée^. 
ao8  & fuîv.  ( 1 14  & füiv.  ).  Ménage- 
mens  qu’il  prend  pour  cer  effet  , 210. 

{ ”6). 

Les  Etats  de  Languedoc,  alTembîés  à 135^ 
Touloufe,  accordent  des  fecours  d’hom- 
mes & d’argent  au  Dauphin,  & font 
un  réglement  fur  le  luxe  & la  monnoie  , 
qui  efl  confirmé  par  ce  Prince  , IX,  212,. 

(V,ii6). 

Nouvelle  convocation  des  Etats  à Pà- 
ris.,  IX  , 226.  (V,  124).  Ils  s’attribuent  j février-i 
îa  faculté  de  pouvoir  fe  raffembler  quand 
bon  leur  fembleroit,  &:  fe  font  remet- 
tre le  gouvernement  des  affaires  , & 
î’adminilVration  des  finances  , ihid.  ( 1 24- 
& 125  }.  Ils  accordent  un  üibfid®  dont 
ils  fe  réfervent  la.  difpcfition  , & chaque 
Député  prend  une  efcorte  de  fix  hommes 
armés  , 228.  ( 126.  ) Toute  Jurifdiélion 
ceffe  dans  Psris  , lufqu’à  ce  que  lesEtatg- 
y euffent  pourvu  , 229.  ( îhid  ). 

Circonüance  üngiiliere  de  îa  convoca- 

décembrsâ. 


1557- 

«décembre. 


i3j8. 


J359' 


>963. 


'*969. 
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tion  d’une  nouvelle  AflTemblée  d’Etats  a 
Paris,  IX^  2,59.  (V,  140).  Pourquoi  la 
Nobleffe  dédaigne  d’y  alTifter  , Z73  , a74. 

( 151  }.  On  y ordonne  une  fabrication  de 
monnoie  plus  foible , & la  cinquième 
partie  du  profit  qui  en  réfulteroit  efi:  ac- 
cordée au  Dauphin  , 274.  ( Ibid  ).  L’Af- 
femblée  eft  remife  à la  mi-carême  , & 
il  s’y  trouve  un  petit  npmbre  de  Dépu- 
tés qui  accordent  un  demi  - dixième  fur 
les  revenus  Eccléfiaftiques  , & un  hom*- 
me  d’armes  par  65  feux  dans  les  villes  , 
& par  100  feux  dans  les  campagnes  , 284. 

(157)- 

Le  Dauphin  Régent  transfère  à Com- 
pïègne les  Etats-Généraux  qui  dévoient  fe 
tenir  à Paris  , IX  , 303.  ( V , 168  ).  Una- 
nimité des  fuffrages  en  faveur  de  l’auto- 
rité du  Dauphin , 8c  pour  lui  accorder 
des  fubfides  , 304.  ( Ibid  ). 

La  Nobleffe  en  particulier  , & les  Dé- 
putés des  villes  en  général  , fourniffent 
avec,  zèle  des  fecours  d’hommes  & d’ar- 
gent dans  une  Affemblée  convoquée  pour 
ces  deux  objets  , IX,  367.  ( V , 203  ). 
La  même  Affemblée  rejette  les  condi- 
tions du  Traité  propofé  par  Edouard  , 
pour  la  délwrance  du  Roi  Jean,  386. 

( 2.13  )• 

Le  Roi  Jean  convoque  dans  Amiens 
une  Affemblée  des  Etats  - Généraux  de 
Langued’oyl , pour  régler  î’impofition  de 
l’aide  deftinée  au  paiement  du  refte  de  fa 
rançon  , & réformer  l’adminiftration  , IX, 
516.  (V,  285). 

Charles  V , dit  le  Sage  , affemble  les 
Etats  à i’hôtei  de  S.  Paul  à Paris  , pour 
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îeur  demander  avis  fur  la  guerre  avec 

les  Anglois  5 X,  87.  (V^  400).  Les  1369. 

trois  Ordres  confentent  à la  continuer  , 

& fournilTent  tous  les  fecours  propres  à 
la  foutenir  , 188.  ( Ibid), 

Etats  - Généraux  convoqués  à Paris  à j^8o» 
l’avénement  de  Charles  VI  au  Trône  , novembroi 
pour  régler  la  forme  du  Gouvernement, 

& les  prétentions  des  Oncles  du  jeune 
Monarque  ( il  étoit  âgé  de  la  ans  > , XI  , 

2,40.  ( VI , 120  ).  Les  trois  Ordres  ob- 
tiennent la  révocation  des  rubfides  , & 
une  Déclaration  qui  rérablilToit  la  Nation 
dans  toutes  les  franchifes  y libertés  , pri- 
vilèges & immunités , fans  qu’à  V avenir 
les  ufages  introduits  au  contraire  pujfent 
être  tirés  à conféquence  ^ ni  former  un  ti^ 
tre  pour  le  Monarque  régnant  ou  fes  Suc- 
cejfeuré  , 24a , 243 . ( 1 2 1 ) . 

Etats  - Généraux  à Paris  pour  obtenir  1382:!  • 
des  fubfides  , & où  Charles  VI  ► Tifle 
en  perfonne  , XI  , 293.  ( VI , 146  ).  Les 
Députés , qui  n’avoient  point  ordre  de 
confentir  à aucun  fubfide  , fe  retirent 
fans  rien  accorder  , excepté  les  Dépu- 
tés de  la  Province  de  Sens  , lefquels  font 
défavoués  , tèzW.  ( 147).  i 

Charles  VI  convoque  les  Etats  à Pa-  i4ia*f 
ris  pour  remédier  aux  défordres  de  l’ad- 
miniflration , XIII,  234.  (VII,  112). 

Précis  des  Difcours  prononcés  à l’ou- 
verture par  le  Chancelier  de  Guienne  , & 
par  le  Député  pour  le  Tiers-Etat  & l’ü- 
niverfité  , 237  5 238.  ( 113  ).  Suites  fu- 
neftes  pour  les  financiers  , entraînées  par 
la  ledure  d’un  Mémoire  détaillé  des  abus 
4e  Padminiflration  des  finances  ^ & des 
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“ moyens  d’y  remédier  , XIII,  239  & fuîv» 
( VII  , T 14  & fuiv^.  }. 

AfTembîée , que  la  plupart  des  Hifto- 
riens  qualifient  du  nom  Etats -Généraux  y 
convoquée  a l’hôtel  de  S.  Paul  à Paris  , 
pour  impofer  une  taxe  générale  par  forme 
d’emprunt  forcé  , & une  refonte  des 
monnoies  ^ XIV,  105.  ( VII , ). 

Etats  - Généraux  affemblés  a Orléans 
pour  prendre  avis  fur  la  guerre  avec  les 
Anglois  , XV,  281.  ( Vlil  , 134)-  Les 
fentimens  fe  trouvent  partagés  , & l’Af- 
femblée  eft  renvoyée  à Bourges  , où  l’on 
ne  décide  rien  , le  Roi  n’ayant  pu  fe  ren- 
dre dans  cette  ville,  282.  ( Ibid). 

Louis  XT  convoque  les  Etats  à-Tours  , 
&■  principalement  pour  juftifîer  fa  con- 
duite envers  le  Prince  Charles  , Duc  de 
Normandie  , fon  frere  , X Vli  , 2,5  5.  ( IX , 
137  ).  Le  Chancelier  des  Urfins  en  fait 
i’ou  vl'rture  : Sommaire  de  fon  Difcours , 
a55  , 256.  ( 137  & 138  ).  Le  P.oi  fe  re- 
tire pour  ne  point  gêner  la  liberté  des 
opinions  , 256.  ( 138»  ) Les  trois  Ordres 
décident  que  l’on  ne  peut  féparer  la  Nor- 
mandie de  la  Couronne,  pour  en  faire 
l’apanage  du  Prince  Charles,  25Ô,  257. 
^ Ibid  ).  Ils  trouvent  bon  de  renoinier 
par  la  force  les  entreprifes  du  Dl>c  de 
Bretagne  , & l’on  tire  des  trois  Ordres  un 
certain  nombre  de  Comml flaires  pour 
travailler  à la  réformation  de  la  Juflice  , 
258.(139). 

Etats  - Généraux  de  Tours..  Les  diffé- 
rends fur  la  Régence  pendant  la  mino- 
rité de  Charles  VIII  , déterminent  les 
Briiices^du  fang  à demander  la  conyc^catioj^i 
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âes  Etats  pour  régler  la  forme  de  l’admi- 
niflration  , XÎX,  144.  (X,  77).  Quelle 
grande  idée  on  Ee  formoit  alors  d’une 
A ffemblée  d’Etats 'Généraux^  145.  (Ibid). 
Préliminaires  de  l’ouverture  des  Etats , 

154.  (82  j.  üefcription  de  cette  cérémo- 
nie , propre  à donner  une  idée  exaéle  dii^ 
lieu  où  elle  fe  tint  ( à l’Archevêché  ) , & 
de  l’ordre  qui  y fut  obfervé  pour  les 
rangs  8c  féances  , tant  des  gens  de  la. 

Cour,  que  des  Députés  , & du  Peuple 
qui  y afTiifa,  155  & fuiv.  (82  & fuiv.  ),. 

Harangue  du  Chancelier  ( Guillaume  de 
Rochefort  ) : elle  remplit  la  première 
féance , 158.  (84  ).  . . 

Ekélion  du  Préfident  8c  des  deux  Sé-  i? 
crétaires  de  l’AfTemblée  y 16 j , 168.  ( 89). 

On  partage  la  totalité  des  Etats  en  fix 
divifions,  & chaque 'divifioii  , compofee 
des  trois  Ordres  , s’aflemble  dans  une 
falle  particulière  i'6S  & ( 89  ).^ 

Les  hx  Nations  fe  rairembîent  pour  fé  . Premiers 
communiquer  leurs  trav-atix  'refpeé^ifs  \ Jours  deie* 
169.  {-90  ).  Tentatives  du  Duc  d’Orléans 
•p.oür  gagner  les-  Dép'irés  170.  ( Ibid  )-. 

Oppoluiôn  de  quelques  Evêaties  au  ré^ 

• tablifTement  de  la  pragmatique  San(5lion_, 

^7^*  ( 91  )•  Plaintes  fur  la  gabelle  8c  les 

• tailles  dont  on.  demandé  l’abolition,  172. 

-(  Ibid  ).  Rcponfe  des  Etats  aux  requêtes 

qui  leur  font  préfentées  ^ parle  Sei- 
gneur de  Croï  , pour  être  remis  en  pof- 
fefüon  de  fes  terres  de  Croï  & de  Réntij 
2”.  par  Charles  d’Armagnac  , pour  ren* 

'trer  dans  Tes  biens  p 3^’.  par  les  enfans 
‘du  Duc  de  Nemours  , pour  le  même  ob- 
jet; 4°.  par  le  Duc  de  Lerraîndj  pour: 
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obtenir  la  refliitution  de  l’héritage  du  Roî 
^ 1483*  fon  aïeul,  XIX,  173  &ruiv.(X,  9’  & fuiv.) 

Conteftations  fur  la  Régence  & fur  l’é- 
tabliffement  du  Confeiî , 178.  ( 94  )-  Ha- 
rangue d’un  Député  de  îa  Nobleffe  de 
Bourgogne  fur  l’autorité  des  Etats  - Gé- 
néraux , î8i.  (96).  Motifs  qui  détermi- 
nent la  plus  grande  partie  des  Etats  à 
, remettre  aux  Princes  du  Sang  le  choix 

des  Membres  du  Confeil , 190,  19 1. 
'îï  février  ^ > loi).  Forme  de  la  première  lec- 

‘ ture  du  cahier  devant  le  Roî , 193.  ( loz). 
Nouvelles  tentatives  des  Princes  pour 
faire  rédiger  à leur  gré  les  articles  con- 
cernant le  Confeil  & la  forme  de  l’ad- 
^3.  février,  mini  (Ira  tion , 194.  ( loz).  Seconde  Af- 
fembîée  où  ces  articles  font  préfentés  au 
Roî  , & où  l’on  achevé  la  leâure  du 
^ cahier,  197.  f 104).  Audience  donnée 

dans  cette  Aùemblée  à Charles  d’Arma- 
gnac  , Sc  Difcours  de  fon  A..vocat,  pour 
demander  juftice  de  l’aflalTinat  du  Comte 
d’Armagnac,  203.  ( Î07  ).  Analyfe  du 
cahier  préfenté  au  Roi  par  les  trois  Or- 
dres , lequel  efl  partagé  en  cinq  chapi- 
tres , dont  le  premier  eft  intitulé  VEtat 
de  FEgïife  ou  du  Clergé,^  2i5  Si  fuiv. 
( 112  & faiv.  ).  Le  fécond  , de  VEtat  de 
îa  Nobleffe  , 24o  & fuiv.  ( 1 1 5 & fuiv.  ). 
Le  troifieme  , du  Commun  ou  du  Tiers- 
Etat  ^ 222  & fuiv.  ( 116  & fuiv.).  Le 
quatrième  , de  la  Jufii.ce  & de  la  Police 
du  Royaume  , 23  5 & fuiv.  123  & fuiv.  ). 
Le  cinquième  , de  la  Marchandife  , 247 
8c  fuiv.  ( 130  Si  fuiv.  ).  Les  Etats  pro- 
teft'^'nt  contre  la  nomination  faite  par  le 
Roi , fans  leur  confentement , de  feiz@ 
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Députés  pour  afTifter  aux  conférence^s  fur 
le  cahier,  XIX,  251.  (X,  131).  Embarras  1483»  ^ 
du  Confeil,  8c  vaines  démarches  du  Chan- 
celier & du  Connétable,  pour  engager  les. 

Etats  à entier  dans  les  vues  du  Roi  par 
rapport  au  choix  des  feize  Députés  , 8c 
à l’état  des  forces  nécelTaires  pour  la 
défenfe  du  Royaume,  252,  256.  (132  , 

134).  Les  trois  Ordres  demandent  com- f^ynert 
munication  des  rôles  détaillés  de  la  re- 
cette & de  la  dépenfe  de  l’Etat , des 
penfions  , Sec.  ^61^  263.  ( 137  , 13S  ). 
Conteftations  vives  que  produit  entre  les 
Etats  & les  Généraux  des  finances  l’in- 
fidélité de  la  plupart  des  rôles  , 266  & 
fuiv.  ( 139  & fuiv.  )•  Ees  Difeours  de 
deux  Députés  devant  les  Princes  du  Sang 
fur  les  vices  de  l’adminiflration , font 
naître  également  des  différends  entre  ces 
Princes  & les  gens  du  Confeil , 268 , 176  , 

289.  (140,  144,  150).  Difeours  du 

Chancelier,  qui  mécontente  les  Etats  , & 
efi:  fuivi  de  délibérations  v^plentes , 290 
& fuiv.  ( 151  & fuiv.  ).  Schifme  dans  les 
Etats  pour  la  répartition  d’une  impofition 
annuelle  de  quinze  cents  mille  livres  , 

296  & fuiv.  ( 1 54  & fuiv.  ) Préfenta-  f^yrier. 
tion  des  articles  concernant  î’impofition  , 

8c  harangue  de  l’Orateur  des  trois  Or- 
dres , 308 , 3 r I.  ( 160  , 162  ).  Difficultés 
" qu’éprouve  le  choix  des  Députés  pour 
affiifter  aux  délibérations  du  Confeil  fur 
les  cahiers  , & établiffement  de  trois  bu- 
reaux pour  ces  délibérations,  3 19.  ( 166  ). 

Difputes  fur  le  rétabîiffiement  de  la  prag- 
matique Sanélion  , terminées  par  la  fer- 
meté du  Procureur-Général , 321  & fuiv. 
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( 167  & fuiv.  ).  Forme  de  l’examen  du 
cahier  dans  le  Confeil,  XÎX,  28.(X,  170). 
La  répartition  de  Timpôt , Sc  la  nxe  des 
Député?  entraînent  beaucoup  de  con- 
teftations  , 92,9  , 396.  ( 171  , 174  . Mo- 
tifs qui  déterminent  le  Chancelier  à con- 
gédier promptement  les  Députés  , 8c 
forme  de  la  clôture  de  l’AfTemfelée  , 343. 

( 178  Les  Députés  ne  fe  féparent  tout-à- 
fait  que  le  14  mars. 

Louis  XÏI  convoque  les  Etats-Géné- 
raux à Tours  , pour  rompre  le  mariage 
de  Claude  de  France,  avec  Charles  de 
Luxembourg  ,XXII,  42.  (Xî  , 183  ).  En. 
quoi  ces  Etats  différent  de  ceux  qui  fe 
font  tenus  avant  & depuis , 44.  (2,84).  On 
y déféré  à Louis  XÎI  le  nom  de  Pere  du 
peuple  , 46.  ( 285  ). 

Henri  II  confôque  les  Etats  à Paris  , 
pour  réformer  les  abus  de  l’adminiftra- 
tion , & faire  en  diligence  les  fonds  né- 
ceffaires  à la  guerre,  XXVII,  427.  (XIV, 
215).  Ces  Etats  ne  font  point  précédés 
d’Etats  Provinciaux  pour  l’éleftion  des 
Députés  , ce  qui  en  fait  plutôt  une  Af- 
femblée  des  Notables , 428.  ( ).  La 
Magiffrature  y formée  un  quatrième  Or- 
dre , ibid.  ( 216).  Précis  de  l'a  Harangue 
du  Roi  à l’ouverture  des  Etats  , des  Dif- 
cours  des  Orateurs  des  quatre  Ordres  , 
& des  délibérations  concernant  le  fub- 
fide  , & certains  abus  de  l’adminiffration  , 
429  & fuiv.  ( 2 1 6 &:  fuiv  ). 

Etats-Généraux  d^Orléans.  Confeil  ex- 
décemb.  traordinaire  à Fontainebleau  au  fuiet  des 
troubles  de  Religion  , où  Charles  de  Ma- 
rillac  , Archevêque  de  Vienne  , démontre 
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îa  nécefTité  d’aflembler  les  Etats  , & les  

avantages  que  le  Roi  & îa  Nation  peuvent  i j6o* 
s’en  promettre,  XXVIÎI  , ^94  & fuiv.  ladécembl 
( XIV  , 500  & fuiv.  ).  Motifs  qui  déter- 
minent le  Cardinal  de  Lorraine  à trans- 
férer à Orléans  l’AiTemblée  des  Eta^s  , 
que  les  premières  Lettres-Patentes  avoient 
indiquée  à Meaux  , 539-  ( 572  ).  Inquié- 
tudes de  Catherine  de  Médicis,  des  GliÎ- 
fes  , & des  Réformés  , à l’approche  des 
Etats  , XXIX  ^ 24.  ( XV,  13  Defcrip- 
tion  de  la  iaîle  de  l’A  fl  emblée  à l’ouver- 
ture , &■  de  l’ordre  qui  y fut  obfervé  pour 
les  rangs  & féances  , 28.  ( lé  ).  Haran- 
gue du  Chancelier  de  l’Hôpital  , remar- 
quable particuliérement  , par  les  détails 
où  il  entre  fur  l’origine  des  Etats-Géné- 
raux , & les  avantages  qui  en  réfultent, 

3 I & fuiv.  ( 17  & fuiv.  ).  Effets  différens 
que  produit  cette  Harangue  , 69.  (37  ). 

Innovation  dans  la  maniéré  de  délibérer 
en  commun  fur  les  propofitions  du  Chan- 
celier, &dans  le  choix  d’un  Orateur  com- 
mun, 70,  71.  (37,38).  Chaque  Ordre 
choifit  le  fien  ,72  ( 38  ).  Pratique  des 
Châtillons  pour  faire  déférer  la  Régence 
au  Roi  de  Navarre  , 73.  ( 3 9).  Catherine  4^; 
de  Médicis  fait  rendre  un  réglement , qui 
ôte  aux  Etats  le  droit  de  connoître  de 
l’adminiftration  du  Royaume,  & de  con- 
tribuer à la  formation  du  Confeil  , 75. 

( 40  ).  Altercations  & partage  que  ce  ré- 
glement excite  dans  l’ordre  de  îa  Nobleffè 
& du  Tiers-Etat,  77.  (41).  Schiftne , 
proteftations,  & requêtes  d’une  partie 
confidérable  de  la  Nobleffe,  contre  les 
prétentions  de  la  Reine  Mere  , au  préju- 
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dice  des  droits  du  Roi  de  Navarre  & d« 
ceux  de  la  Nation,  XXIX,  85  & fuiv.(XV, 
4)  & fuiv.  )'  R-éponfe  peu  fatisfaifante  de 
Catherine  de  Médicis,  loi.  (53).J^ouvelles 
difTenüons  dans  l’Ordre  de  la  NoblefTe  , 
fur  le  traitement  qu’on  devoit  faire  aux 
partifans  de  la  Réforme  , 101  8c  fuiv.  ( 54 
& fuiv.)»  Préfentation  des  trois  cahiers, 
Sc  fommaire  des  Harangues  prononcées 
par  les  Orateurs  des  trois  Ordres  , lO)'  Sc 
fuiv.  ( 55  8c  fuiv.).  Caufe  de  la  commo- 
tion que  la  Harangue  de  l’Orateur  du 
Clergé  excita  dans  l’Aifemblée  , & princi- 
palement dans  l’Ordre  de  la  Noblefî'e,  qui 
demande  8c  obtient  une  réparation  de  l’O- 
rateur , III.  (64),  Analyfe  du  cahier 
prcfenté  par  l’Ordre  de  l’Eglife  , 8c  dont 
les  chapitres  principaux  traitent  du  Clergé 
en  général , des  Collèges  , des  Hôpitaux  , 
des  Hérétiques  , delà  Jurifdiélion  Ecclé- 
fiaftiqiie  , des  impoütions  Royales  fur  les 
gens  d’Eglife , de  la  Indice  & de  la  Po- 
lice du  Royaume,  de  la  Nobleffe  8c  de 
fes  privilèges  , de  la  liquidation  des  dettes 
de  l’Etat , & de  la  formation  du  Confeil 
d’adminiftration , 124  & fuiv.  (65  8c 
fuiv.  ) Sommaire  du  premier  cahier  de 
l’Ordre  de  la  Noblede , contenant  les 
plaintes  & demandes  des  Nobles  de  Cham- 
pagne & de  Brie,  140  & fuiv.  (73  & 
fuiv.  }.  Objets  des  remontrances  & des 
doléances  contenus  dans  le  fécond  cahier 
de  la  NoblefTe  ; c’efl-à-dire  , des  Députés 
de  la  Prévôté  de  Paris  , du  Vermandois , 
& Duché  de  France  , 144.  ( 76  ).  Analyfe 
du  troifieme  cahier  donné  par  la  NoblefTe 
difTidente  , 147  8c  fuiy.  ( 77  & 78  du 


D E S Eta  t s-G  é n e r a u x;  zt  ' 

quatrième  , figné  par  les  Députés  de  Bour- 
gogne , de  Dauphiné,  de  Lyonnois , 8cc. 
XXIX,  151  & 152.  (XV,  79).  Notice  des 
principaux  objets  de  demandes  & plaintes 
renfermés  dans  le  cahier  du  Tiers-Etat , 
compofé  de  950  articles  fépârés,  dont  la 
plupart  ont  fervi  de  fondement  à la  célé- 
bré Ordonnance  d’Orléans  : le  premier 
chapitre  eft  intitulé  de  PEglife  , 152  & 
fuiv.  ( 80  & fuiv.  }.Le  fécond,  de  la 
bleffe  , 157.  (8i).  Le  troiheme  , de  la 
Juftice  & Police,  159.  (83  ),  Le  quatriè- 
me , des  tailles  & impojîtions  , 164.  (86  ). 

^ Le  cinquième  , de  la  Marchandife  , 170. 
(89).  Négociations  pour  l’acquit  des 
dettes  du  Roi , & communication  des 
états  de  la  recette  & de  la  dépenfe , 
177  & fuiv.  ( 92  & fuiv.  ).  Les  trois  Or- 
dres refufent  d’accorder  des  fecours  en. 
argent , &:  demandent  une  nouvelle  con- 
vocation des  Etats  Provinciaux,  183, 

( 95  ).  Clôture  des  Etats  , 188.  ( 98  }• 
Le  Chancelier  dans  fon  Difcours  , annonce 
aux  Etats,  que  l’intention  du  Roi  efb^ 
I®.  que  le  Clergé  racheté  les  aliénations 
du  domaine  , des  aides  & des  gabelles  , 
ce  qui  formoit  une  fomme  de  1 5 raillions  ; 
2.’*^.  que  le  Tiers-Etat  fupporte  une  nou- 
velle crue  de  la  taille,  ou  un  droit  nou- 
veau fur  les  boiflbns  , & indique  pour  le' 
premier  mai  , à Melun , une  nouvelle  Af- 
femblée  d’Etats  , compofée  feulement  de 
trois  Députés  de  chaque  grand  gouverne- 
ment , 192  &fuiv.  ( roo  & fuiv.  ). 

Les  Etats-Généraux  de  Pontoife  , après 
l’ouverture  , déclarent  qu’ils  furfeoiront 
âi^toute  délibération , jufqü’à  ce  que  l’Or4 
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donnance  , en  v'ertu  des  réformes  pro- 
pofées,à  Orléans  , fût  enregiftrée  , ce  qui 
letir  efl:  accordé  , XXIX  , 287  & fuiv. 
(XV,  150  & fuiv.).  Précis  des  délibé- 
rations des  Députés  , (ils  étoient  au 
nombre  de  20  , 13  de  la  NobîefTe  , & 13 
du  Tiers-Etat  *•  le  Clergé  étoit  alTemblé  à 
Foilli  ) fur  la  formation  du  Confeil  d’ad- 
minidration  , fur  la  pacification  destrou- 
bies  du  P^oyaume  , Sc  fur  la  liquidation 
des  dettes  du  Roi^,  309  Sc  fuiv.  { 16  Sc 
fuiv.)-  Séance  foleninelle  au  château  de 
St.  Germain  , pour  la  réception  des  ca- 
hiers , 327.  (170).  Dii’cours  de  l’Ora- 
teur du  Tiers  Etat  contre  le  Clergé,  32  h 
( 17 1 ).  Conditions  auxquelles  cet  Ordre 
confent  d’eteindre  les  dettes  de  l’Etat  , 
388  8c  fuiv.  ( Z02  Sc  fuiv.  ).  La  Nobleffe 
8c  le  Tiers-Etat  accordent  pour  iix  ans 
un  fubfide  fur  les  boijjhns  ,393.  ( 205:  ). 

SUPPLÉMENT. 

Trois  Ajfemhlées  des  Ftats-Ginéraux  ont 
depuis  été  convoquées.  '^  La  première  fc  tint 
à Blois  en  lyjG.  L* ouverture  folemmlU 
parle  Roi  s^  en  fit  le  G Décembre  & la 
clôture  ou  la  préfsniatlon  des  cahiers.^  le  ij 
Janvier  7577.  Voye^ur  cette  Alfe-oblée^ 
a la  Bibliothèque  du  Roi,  les  numéros  Sy  , 
^.^3  ^73-)  590  y n’L'x  & 775  ^ 

Manuferits  de  Dupuy  ; les  numéros  8800 


^ Nous  ne  croyons  pas  devoir  con.prendrt’  dan* 
la  clafTe  des  Frais  Généra- x,  Izs  Etats  de  Mou- 
lins en  f < -^6 , niaii  l.s  reifgucr  adus  celle  de*  Affeuu 
Idées  O es  Notable*. 


DES  Êtats-Généeaux.  ^1j 

& 880  î des  Manufcrits  de  Brienne  ’ & à ~— 

la  Bibliothèque  de  S.  Germam-des-Prcs  ^ 1576. 

les  numéros  2.^5  & -ajô’*  og 

La  fécondé  Affeuihlée  fut  convoquée  à ' 

Blois  , en  î^88.  Le  Roi  en  fit  P ouverture 
le  î€  OBobre  , ^ les  Etats  je  féparèrent  le 
77  Janvier  if,8^. 

On  trouve  les  procès-verbaux  & autres 
notices  de  cette  Affembiée^  à la  Bibliothèque 
du  Roi  y dans  les  Manujcrits  de  Dupuy, 
numéros  542.,  546’  & 75'^'»  ^ dans  les 
Manufcrits  de  Brienne  y iB.  88ox.  A la 
Bibliothèque  de  Saint-Germain~des-Prés  y 
fous  le  n^.  j.'Çô’,  on  peut  confulter  un  procès^ 
verbal  très- curieux  6'  irès-detaillé  de  ce  qui 
s’efi  paffé  dans  la  Salle  du  Tiers-Etat  y 
par  Etienne  Bernard  ^ un  des  Députés. 

La  troifieme  & derniere  A (f emblée  des 
Etats  - Généraux  fe  tint  à Paris  y en  îGzp. 

Louis  XI II  en  fit  V ouverture  le  74  Octobre  y 
& les  Députés  furent  congédiés  le  24  Mars. 

Voye^  a la  Bibliothèque  du  P^oi , dans  les 
Manufcrits  de  Dupuy  , les  numéros  45  , 

97  440 , 520  y Goi  y 60X  y 6 8 /j.  6*  7^4  ^ 

dans  les  Manufcrits  de  B vienne  y les  nu- 
méros 92  7^  , 9220  & fuiv  ‘ & à la 
Bibliothèque  de  Saint-Germain-des-Prés  y 
les  numéros  456“  ù 240. 

l’ouvrage  annoncé  dafis  la  note  de 
notre  Averti îlem ent  , page  quatrième, 
fuppléera  à beaucoup  de  détails  , dans 
Irlquels  nous  n’avons  pu  entrer,  dans  ce 
Pi  'écis  biH-orique  , fur  l’obj-t  & les  réful- 
tats  des  Etats  Généraux  & des  autres 
AflTemblées  nationales  convoquées  depuis 
laai  ju''qiren  1561.  Il  fera  connoîrre 
û’^ilieurs  ies  principales  circonflances  qui 


